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Qui sommes-nous ? 
Depuis plus de 38 ans, SOL, Alternatives Agroécologiques et Solidaires appuie, sur le 

long terme, des initiatives créées pour et par des organisations locales d’Afrique, d’Asie et 

de France. L’association a pour objectif de participer, dans un véritable esprit de solidarité, 

à la satisfaction des besoins essentiels des paysan·nes et à la valorisation de leur rôle dans 

la société. SOL agit sur deux volets d’interventions : l’accès à une agriculture paysanne et la 

protection des ressources naturelles et de la biodiversité.

Par son appui à des initiatives locales, SOL travaille à la recherche et à la diffusion d’alterna-

tives en faveur du bien-être et de l’autonomie des peuples de la planète, replaçant l’Homme 

au coeur de son environnement. 

Par cette démarche globale, SOL vise à «être passeur de changement» grâce aux échanges 

de savoir-faire, de savoirs, d’idées et ainsi participer à l’émergence d’une société respec-

tueuse des générations futures.

L’association encourage des projets sur plusieurs années afin d’aider les populations à 

conquérir leur autonomie. SOL agit pour favoriser le développement de l’agroécologie pay-

sanne, la souveraineté alimentaire des communautés, la protection des ressources naturelles 

et de la biodiversité, les activités génératrices d’emplois par la valorisation des cultures lo-

cales, et l’information et la sensibilisation du public et des décideur·ses sur ces thématiques. 

Nos engagements

SOL a été créée par des hommes et des femmes qui ont participé, depuis la fin des années 

60, à de nombreuses expériences sociales de développement dans les pays du Sud et en 

Europe. Les fondateur·rices ont été inspiré·es par les précurseurs de la critique du développe-

ment, en particulier François Partant et Gandhi.

SOL est une Organisation de Solidarité Internationale régie par la loi du 1er juillet 1901. Elle 

est sans but lucratif, sans appartenance confessionnelle, indépendante de tout parti politique 

et de tout organisme financier.

SOL vise un comportement responsable et égalitaire de ses membres en privilégiant la dé-

mocratie participative. À ce titre, SOL fonctionne en association collégiale. Tous les membres 

du conseil d’administration sont sur un pied d’égalité : tous les volontaires élus au conseil 

d’animation lors de l’assemblée générale se retrouvent statutairement co-responsables de 

l’association.
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Chères sympathisantes, chers sympathisants, 

L’année 2018 a été marquée sur le terrain par l’autonomie de certains projets, et la création de nouvelles 

actions et collaborations. 

Sénégal : naissance d’un nouveau projet – Biofermes Sénégal 

Au Sénégal, un nouveau projet a vu le jour dans le cadre de Biofermes Internationales. Il se développe 

dans la Région de Louga avec notre partenaire local, l’ONG des Villageois de Ndem. L’objectif : favori-

ser le développement et l’autonomie des petites fermes agroécologiques et la conservation vivante des 

semences paysannes.

France : développement des actions

En France, Biofermes Internationales a déjà permis d’accompagner et former 26 personnes portant un 

projet d’installation, pour la transmission de savoir-faire agroécologique et pour la préservation des se-

mences paysannes. Le projet a d’ailleurs reçu une belle reconnaissance en obtenant plusieurs prix natio-

naux. En parallèle, deux nouveaux projets ont vu le jour : la Maison des Semences Paysannes Maralpines, 

dans les Alpes Maritimes, collectif de préservation de la biodiversité cultivée. Nous portons également 

un projet d’envergure, rassemblant pour la première fois de nombreux acteurs de l’installation paysanne, 

afin de réaliser un état des lieux de la formation en installation en agriculture alternative , afin de mieux 

accompagner les porteurs de projet.

Inde : Autonomisation de deux projets d’envergure

En Inde, le projet Bio-écoles est désormais finalisé avec plus de 13 000 enfants sensibilisés et 50 jardins 

écoles installés. Grâce au projet Graines de l’Espoir, ce sont aussi plus de 800 paysannes et paysans qui 

ont été formés à l’agroécologie et à la préservation des semences paysannes. Le projet a été reconnu 

comme action modèle de lutte contre le changement climatique durant le 2e Symposium sur l’agroécolo-

gie organisé par la FAO (Organisation des Nations unies pour l’alimentation et l’agriculture). 

A toutes les échelles, nos actions font échos à demain 

Du local à l’international et du champ à l’assiette, nous nous mobilisons pour le respect essentiel et 

l’amélioration des besoins des paysans et paysannes et pour une agriculture respectant les Hommes et 

l’environnement. Eléments essentiels alors que les citoyens du monde se rassemblent et marchent pour 

lutter contre le changement climatique et pour la préservation de la biodiversité. Nous avons notamment 

favorisé l’interpellation des pouvoirs publics en nous impliquant activement au sein de nos réseaux comme 

la Commission Agriculture et Alimentation de Coordination Sud, en soutenant et en marchant pour le 

climat ou en préparant de grandes actions de l’année 2019 comme la campagne Tablons sur Nos Paysans 

de la Plateforme pour un Autre Pac. Campagne dont nous sommes les initiateurs. Nous nous sommes 

aussi investis activement à sensibiliser le grand public sur ces problématiques grâce à l’organisation et à la 

participation à plusieurs événements comme nos traditionnels Apéros Thématiques. 

Toutes ces actions n’auraient pas pu se réaliser sans le soutien de nos équipes, nos bénévoles, nos dona-

teur·rices, nos partenaires, des personnes bénéficiant de ces actions et de toutes celles et tous ceux qui 

nous soutiennent au quotidien.

Un grand merci à vous ! 

Nous vous souhaitons une bonne lecture, 

Les co-présidentes et les co-présidents, 

Edito

Jonathan Giarmon
Co-président en 
charge du suivi 

financier

Francine Cueille
Co-présidente

Jacques Gordard
Co-président en 
charge de la vie 

associative

Matthieu de Maupeou
Co-président en 
charge du suivi 

administratif

Cécile Bes
Co-présidente 

Monique Gutknecht
Co-présidente

Clotilde Bato
Déléguée Générale

Audrey Boullot 
Responsable des 
Programmes

Axelle Nawrot
Chargée de 

Communication

Emeline Ganis
Chargée de Projets 

France

Yuna Salmon
Chargée de Projets 
Afrique

Léa Dufour
Assistante Chargée 
de Communication

Jacques Berthelot
Expert auprès de 
SOL
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SÉNÉGAL
INDE

FRANCE

258
personnes 

touchées par nos 
événements

8
projets 
terrains  

dans 3 pays

1 404
paysan.nes 

formé.es

50
jardins-écoles créés

10
fermes 

formatrices au 
sein du réseau 

français

7
événements de 
sensibilisation 
organisés en 

France

16
bénévoles impliqués 
dans nos actions en 

France

18 % 
de mentions «J’aime» en 

plus sur la page Facebook

1
ouverture 
de projet : 
Biofermes 
Sénégal

L’année 2018 en bref

GRAINES DE L’ESPOIR : 
variétés de semences 
identifiées comme 
résistantes au changement 
climatique

5

BIOFERMES INDE :
Paysan.nes formé·es 
et suivi·es jusqu’à leur 
autonomisation

430

BIO ÉCOLES : 
Enfants sensibilisés 
à la protection de 
l’environnement   

13 281

BIOFERMES FRANCE : 
Personnes formées à l’agroécologie 
et la conservation des semences26 

BIOFERMES SÉNÉGAL :
ferme de formation en 
élevage et maraîchage 
agroécologique en 
contruction

1 
VALORISER  
LES CÉRÉALES LOCALES :
Exploitations familiales, 
boulangers et femmes 
transformatrices soutenus par le 
projet

366 
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Agroécologie Semences Autonomie

Formation au sein du 
réseau de petites fermes 
formatrices

Biofermes France (2016-2019) Biofermes Sénégal (2018-2020)

Formation à la 
conservation et la 
reproduction des 
semences

Sensibilisation du grand public
Création de lien entre 
paysan·nes et citoyen·nes
Création de partenariats avec 
les organisations paysannes 

1 ferme support

La ferme Sainte-Marthe Sologne 
1 conservatoire de semences 
1 jardin de semences 

Agroécologie Semences Autonomie
Formation à la ferme 
support (élevage, 
maraîchage, aboriculture, 
agroforesterie)

Formation à la 
conservation et la 
reproduction de 
semences

Sensibilisation citoyenne 
1 réseau d’acteur.rices promeut 
l’agroécologie paysanne au 
Sénégal 

1 ferme support
Construction d’une étable, bergerie, 
chèvrerie, poulailler, lapinière, volière, 
et deux bassins de pisciculture
1 pépinière 

OÙ ?  Loir et cher, à Millançay avec la Ferme Sainte-Marthe Sologne  /  BUDGET : 703 061€ OÙ ? Nguiguiss Bamba, Commune de Mbacké Kadior, Région de Louga / BUDGET  223 176€

Objectif principal : Favoriser le développement et l’autonomie des petites fermes 
agroécologiques et la conservation vivante des semences paysannes.

Durée : 2016 - 2019 (phase 1) Durée : 2016 - 2020 (phase1)

« Les activités de cette formation 
sont variées et mobilisent une 
grande équipe. Avec mon tuteur, 
je participe à la multiplication 
des semences traditionnelles et 
variétés en voie de disparition dans 
différents lieux de la ferme, comme le 
jardin de semences, le jardin mandala, la 
serre et l’espace de conservation ».

Anne-Claire, stagiaire du Module 2 à la 
ferme Sainte-Marthe Sologne 

TÉMOIGNAGE TÉMOIGNAGE

En 2018, le projet Biofermes France 

a reçu le prix «Coup de coeur des 

collaborateurs» de La Fondation 

A2GR La Mondiale ! 

Objectif principal : Favoriser le développement et l’autonomie des petites fermes 
agroécologiques et la conservation vivante des semences paysannes

Les avancées notables du projet en 2018
•	 1 ferme de formation et de démonstration agroécologique créée

•	 300 personnes ont prêté main forte à la construction des étables pour les animaux

•	 15 sacs de 50 kg de manioc récoltés et distribués à 4 villages aux alentours 

•	 1 pépinière a été créée pour la reforestation de ce milieu sahélien 

•	 2 404 arbres coupe-vent et fruitiers plantés à la ferme 

•	 520 villageois·es ont été sensibilisé·es aux rôles des arbres, à l’environnement et à la 

cohabitation homme-animal     

« Les cultures traditionnelles se 
montrent en fait très adaptées 
au changement climatique. Parmi 
elles, on peut citer le petit mil, le 
sorgho, le maïs, le haricot niébé … Une 
des réponses à la désertification c’est de 
diversifier les variétés de semences. Il faut diversifier et 
revenir à la pratique, tester et expérimenter différentes 
cultures. Il n’existe pas un modèle unique miracle. C’est 
un mirage ».

Berta Gielge, Chargée de projet Biofermes Sénégal pour 

notre partenaire local ; l’ONG des villageois de Ndem  

En octobre, Marina Poiroux, 

Directrice de la Fondation Léa 

Nature (partenaire de SOL pour le 

projet Biofermes Internationales), 

s’est rendue à Mbacké Kadior. Lors 

de sa visite, elle a pu découvrir la 

ferme de formation, quasiment 

achevée, ainsi que sa pépinière et 

ses cultures. 

Biofermes Internationales France

Les avancées notables du projet en 2018 :

•	 26 personnes ont été formées à l’agroécologie et la conservation de semences

•	 1 Animatrice Réseaux recrutée pour développer le réseau de fermes formatrices et celui des formé·es

•	 10 fermes agroécologiques formatrices font désormais partie du réseau Biofermes France

•	 1 deuxième volière de 144m² a été installée afin de protéger les cultures des oiseaux 

•	 1 verger-conservatoire a été planté : il se compose de 17 pommiers, 1 poirier, 3 pruniers et 3 ceri-

siers

•	 250 personnes ont visité le Conservatoire pédagogique de semences 

Biofermes Internationales Sénégal
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TÉMOIGNAGE

OÙ ? District de Dehradun dans l’Etat de l’Uttarakhand / BUDGET  149 891€

Biofermes Inde (2016-2019)
OÙ ? États de l’Uttarakhand, l’Uttar Pradesh et le Rajasthan avec la ferme support Bija Vidyapeeth  

/ BUDGET  153 386€

Agroécologie Semences Autonomie
Formation assurée par 
les coordinateur·rices 
locaux dans 40 villages

Formation de 
gardien·nes de 
semences

Sensibilisation des 
citoyen·nes
Formation des paysan·nes 
à l’agroécologie 

La ferme Bija Vidyapeeth 
Ferme de démonstration 
1 conservatoire de semences
3 banques de semences 
communautaires

1 ferme support

Graines de l’espoir (2015-2018)

Les avancées notables du projet en 2018 :

•	 4 coordinateur·rices locaux assurent des formations mensuelles en agroécologie auprès de 430 paysan·nes
•	 28 variétés de semences résilientes au changement climatique conservées et multipliées
•	 12 tonnes de céréales, épices et légumineuses vendues par les paysan·nes au cours de l’année
•	 267 paysan·nes en voie d’autonomisation ont été formé·es, suivi·es et aidé·es, dans 3 Etats  

et 21 villages
•	 3 banques de semences communautaires créées dans 3 zones du projet
•	 30 paysan·nes extérieur·es au projet ont été formé·es à l’agroécologie

« Les familles qui ont assez de 
ressources en eau continuent 
l’agriculture. Le gouvernement de 
l’Uttar Pradesh donne des subventions 
aux agriculteurs qui n’ont pas accès à 
assez d’eau, mais quand ces aides publiques sont 
trop faibles pour compenser les conséquences 
économiques de la sécheresse, les agriculteurs 
arrêtent leur activité et vont dans les villes. » 

Ramesh, coordinateur régional de l’Etat de l’Uttar 
Pradesh

Eco’Landi, «le mémory du potager» est 
un jeu qui permet de sensibiliser petits 
et grands à l’importance du jardin 
potager. Créé par notre partenaire 
Véronique Bonaventure, il a été   
réédité en 2018 en anglais, en sénéglais 
et français, afin qu’il puisse être joué 
dans tous les pays dans lesquels nous 

sommes présents, et 
notamment en Inde !

Les avancées notables du projet en 2018 :

•	 322 paysan·nes formé·es à l’agroécologie et 486 paysan·nes de la première phase suivi·es 

•	 5 variétés de semences identifiées comme résilientes au changement climatique

•	 7 jardins-écoles créés, en plus des 14 jardins déjà existants. Ils bénéficient aujourd’hui à 3 428 élèves

•	 67 paysannes sont devenues gardiennes de semences

•	 49 paysan·nes de 6 Etats extérieurs au projet formé·es à l’agriculture biologique et à la sélection des semences   

•	 Présentation du projet lors de l’exposition inaugurale du 2e Symposium sur l’agroécologie, organisé par la FAO

Objectif principal : Améliorer la résilience au changement climatique, la souveraineté 
alimentaire et l’indépendance économique des petites communautés paysannes du 
nord de l’Inde, et plus particulièrement des femmes

« Plusieurs d’entre nous ont 
changé leurs pratiques agricoles 
après avoir rejoint le projet. Avant 
nous utilisions des pesticides et des 
engrais chimiques, désormais nous ne 
le faisons plus. En faisant notre propre compost 
et en appliquant les différentes techniques, notre 
nourriture est meilleure et nos enfants sont en 
bonne santé.. » 

Kamlesh Devi, cultive 4000m² dans le village de 
Keshowala et fait partie du projet depuis 2016

TÉMOIGNAGE

Biofermes Internationales Inde Graines de l’espoir en Inde
Objectif principal : Favoriser le développement et l’autonomie des petites fermes 
agroécologiques et la conservation vivante des semences paysannes

Durée : 2016 - 2019 (phase 1) Durée : 2016 - 2019 (phase 2)

Une expertise reconnue

En 2018, SOL a également mené une mission 
de conseil sur l’étude d’une chaîne de valeur 
autour d’un ingrédient cosmétique en 
Inde. L’objectif : mettre en place un projet 
d’accompagnement des paysan·nes à la 
transition agroécologique dans le respect 

et la valorisation des 
savoir-faire locaux et 
pour assurer un juste prix 
aux producteur·rices.

Promotion de 
l’agriculture biologique 
Paysannes formées à la
transformation alimentaire 

Transmission et 
sensibilisation
Evénements de sensibilisation
Formation de paysan·nes 
extérireur.es au projet 

Résilience face au 
changement climatique
Formation de gardien·nes
de semences
Création de jardins-écoles
cultivés par les enfants
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Bio-écoles Inde (2015-mai 2018)

OÙ ? Région du Tamil Nadu / BUDGET 152 786€

Centre Catamaran 

1 ferme-école d’éducation et de démonstration 
Formation des professeurs, des animateur·rices et des 
enfants à l’agroécologie 

Valoriser les céréales locales (2015-2018)

--> Vendent leurs céréales -->

Transformation 

3 minoteries transforment les 
céréales en farine 
Boulangers et transformatrices 
formés à l’incorporation de 
céréales locales dans leurs 
préparations

--> Vendent leurs préparations -->

Consommation
Les consommateur·trices 
achètent des préparations à 
base de céréales locales
Sensibilisation citoyenne à 
l’importance de manger local

Jardins écoles
50 jardins écoles au sein de 50 écoles 
partenaires du projet
Enfants sensibilisés aux eco-gestes et à la 
protection de l’environnement
Visites de projets environnementaux 
1 réseau d’acteur·rices engagé·es dans la 
diffusion du modèle Bio-écoles

Production 

Exploitations familiales 
formées à l’agriculture 
raisonnée 

« J’ai beaucoup appris ! De un 
j’ai appris à faire du compost en 
utilisant des feuilles que l’on ramasse 
sous les arbres et à faire des fossés 
pour maintenir le jardin en forme. De 
deux, j’ai appris qu’il faut nettoyer l’école et le jardin 
pour le garder propre. Et de trois, j’ai appris qu’il ne 
faut pas marcher avec ses chaussures dans le jardin 
pour ne pas blesser les plantes !»

Jasmine, 11 ans, élève de l’école de Chettikuppam

TÉMOIGNAGE
2018 marque la fin du projet Bio-
Ecoles ! Depuis 2013, ce sont 50 
écoles qui ont été intégrées au projet, 
13 281 enfants formés et sensibilisés à 
l’agriculture biologique, à la protection 
de l’environnement et au tri des 
déchets. 39 000 personnes extérieures 
ont également été  sensibilisées à ces 
questions.

« J’ai trouvé les formations 
intéressantes et les beignets sont très 
bons. J’apprécie de faire ces beignets 
à partir de la production de mon mari. 
J’achète chaque jour 1 kilo de farine de 
céréales locales sauf le dimanche, jour de 
marché où j’achète 2 kilos […]. Je vois régulièrement 
les autres femmes transformatrices, à la fin du mois, 
lors de nos rencontres on s’encourage, on parle du 
travail et de nos contraintes » 

Ncodu, transformatrice, mère de 6 enfants

TÉMOIGNAGE
En septembre 2018, c’est le lancement 
de la 2e phase du projet Valoriser des 
céréales locales. Après la formation 
des exploitations familiales, des 
transformateur·rices. l’heure est au 
renforcement de la filière céréales 
locales ! 

Durée : 2015 - 2018 (phase 2) Durée : 2015 - 2018 (phase 1)

Bio-écoles en Inde
Objectif principal : Promouvoir la sensibilisation et l’éducation à la protection 
de l’environnement et aux conséquences du changement climatique des 
enfants et des enseignants

Les avancées notables du projet en 2018 :

•	 50 jardins écoles construits, dont 45 qui bénficient de récoltes régulières 

•	 13 281 enfants sensibilisés à la protection de l’envrionnement 

•	 1 jardin créé en terrasse, dont l’école a reçu des prix au niveau régional et même national

•	 1 livret de capitalisation en cours de création, pour la réplication du projet

Les avancées notables du projet en 2018

•	 150 producteur·trices de céréales locales cultivent en agriculture raisonnée
•	 36 boulangers et 180 femmes «transfomatrices» préparent des recettes à base de céréales locales
•	 80 % des consommateur·trices achètent des préparation à base de céréales locales chaque jour depuis 6 

mois
•	 3 cadres de concertation menés pour influencer les politiques publiques 
•	 3 minoteries formées à la rentabilité et la commercialisation de farine issue des céréales locales 
•	 1 182 livrets de recettes à base de céréales locales distribués

OÙ ? Régions rurales de Thiès, Kaffrine et Kaolack / BUDGET  491 161€

Objectif principal : Promouvoir la souveraineté alimentaire du Sénégal par 
la valorisation des céréales locales

Valoriser les céréales locales, Sénégal
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En 2018, notre expert sur les 
questions du libre-échange, 
Jacques Berthelot, a écrit près de 
30 articles, notamment sur les APE 
et le CETA. Il a d’ailleurs publié l’ar-
ticle « Rebâtir la politique africaine 
sur la souverainevé alimentaire » 
dans la revue Africa21.org paru en 
janvier. En parallèle, il a participé à 
plusieurs rencontres durant l’an-

née : comme l’Université d’été solidaire et rebelle des 
mouvements sociaux, à Grenoble, en août. A cette oc-

casion, il a répondu aux questions de TvBruit, ou encore 
le Forum public de l’OMC à Genève en octobre.

 Jacques Berthelot, a également publié un nouveau 
livre durant l’été, « Vous avez dit libre-échange ? », 
disponible en français et en anglais aux éditions L’Har-
mattan.

En parallèle, le 15 février, SOL a co-organisé et animé 
l’Atelier des politiques françaises et européennes 
avec le développement dans le cadre de la Commission 
Agriculture et Alimentation (C2A) de Coordination SUD.

SOL s’implique fortement dans l’organisation de la 
partie européenne de cette marche sans précédent qui 
débutera à Delhi en octobre 2019. L’année 2018 a été 
l’occasion de faire connaître l’initiative auprès du grand 
public, mais aussi auprès des institutions. Ainsi, fin 
novembre, SOL a accompagné Rajagopal P.V. (Porte-pa-
role d’Ekta Parishad, organisation initiatrice de la Jai 
Jagat) pour rencontrer les politiques et les médias à 
Paris, mais aussi les eurodéputés. Dans la même période, 
nous avons participé à la réunion de coordination de la 
marche à Bruxelles.

Avec le concours du CRID, dont notre Déléguée Géné-
rale est trésorière, nous avons également pu présenter la 
Jai Jagat durant le Forum Social Mondial 2018 à Salva-
dor des Bahia, au Brésil.

Comme chaque année, SOL soutient le Tour Alter-
natiba. Pour le départ, le 9 juin, nous faisions partie du 
cortège Terre. 

L’équipe de SOL s’est fortement investie durant les dif-
férentes Marches pour le Climat. Côté plaidoyer aussi, 
nous étions présents : en octobre, SOL a signé le texte 
de soutien à la Marche pour le Climat du 13 octobre, 
écrit à l’initiative du CRID, d’Attac et 350.org. Et début 
décembre, nous avons aussi signé le blog de Médiapart: 
« Le 8 décembre, sonnons l’alarme climatique ! » et l’Ap-
pel « Justice sociale, justice climatique: c’est un change-

ment de cap qu’il faut imposer » paru dans Libération et 
initiés par le CRID.

En parallèle, SOL a rejoint en octobre la proposition 
de loi de Notre Constitution Ecologique. En décembre, 
nous avons écrit, avec 60 organisations, une tribune 
pour appeler à se mobiliser pour une transition écolo-
gique plus ambitieuse et plus juste, publiée sur France 
Info.

En Inde, SOL a soutenu le Congrès de la biodiversité 
organisé par notre partenaire Navdanya, à Delhi, le 9 
octobre.

Au niveau français, depuis fin 2017, SOL entame une 
démarche de construction de ponts et de mise en réseau 
entre les structures accompagnant à l’installation en 
agriculture paysanne, partant du constat qu’un grand 
nombre de publics non issus du milieu agricole en recon-
version éprouvent des difficultés à passer du rêve à l’idée 
puis de l’idée au projet. Cette démarche s’est concréti-
sée par l’initiation de 3 Rencontres Inter-acteurs autour 
des questions de l’installation, qui se sont tenues en 
septembre 2017, janvier 2018 et septembre 2018.

En mai, SOL et les 45 membres de la Plateforme Ci-
toyenne pour une Transition Agricole et Alimentaire 
ont écrit un communiqué de presse contre le projet de 
loi «Agriculture et Alimentation» qui est loin de répondre 
aux retours des Etats Généraux de l’Alimentation. Le 
16 octobre, SOL a publié avec d’autres, une tribune pour 
dénoncer le manque d’ambition de la loi alimentation 
pour la transformation des modèles agricoles et alimen-
taires.

En parallèle, notre co-président Jacques Godard, a 
participé à une conférence au sujet du projet de loi ali-
mentation organisée par BioConsom’acteurs, à l’occasion 
de la 13e semaine pour les alternatives aux pesticides, 
le 21 mars. À l’occasion du Festival Alimenterre, Audrey 

Boullot, notre Responsable des programmes, a participé 
à la projection-débat [L’agriculture traditionnelle : une 
solution aux défis alimentaires ?] organisée par la Seed 
Foundation.

Au niveau européen, en juin, SOL et les 33 organisa-
tions membres de la plateforme Pour une autre PAC ont 
commencé leur campagne pour présenter aux politiques 
et au grand public leurs 12 priorités pour la réforme de la 
Politique Agricole Commune (PAC). Le 6 décembre, les 
mêmes organisations ont signé une tribune « Pour une 
politique agricole et alimentaire commune juste, saine et 
durable » parue dans Libération. Le 7 décembre, notre 
Déléguée Générale et Jacques Godard, notre co-pré-
sident, ont participé au Séminaire sur la mise en place 
de paiements pour les services environnementaux 
dans la  PAC au Sénat.

Depuis 2017, SOL soutient la Déclaration des droits 
des paysans initiée par la Via Campesina au niveau in-
ternational. En mars, nous avons signé une lettre ouverte 
au Président de la République avec le CFSI (dont SOL est 
membre), la Confédération Paysanne et FIAN France en 
faveur de la reconnaissance des droits des paysan·nes. 
Le 20 novembre, le texte est adopté par le Conseil euro-
péen des droits de l’Homme.

Nos actions de plaidoyer
En plus de ses actions sur le terrain, SOL s’implique dans des réseaux et des initiatives 
collectives régionales, nationales, voire internationales, afin de faire bouger les lignes au 
niveau institutionnel et de sensibiliser sur de nombreuses problématiques.

Nos réseaux d’action

Agriculture paysanne, alimentation  
& réforme de la politique agricole (PAC)

Climat & biodiversité

Jai Jagat 2020

Traités de libre-échange et commerce international
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Nous avons aussi la chance de compter sur des 
stagiaires qui nous ont bien épaulés durant l’année. Début 
2018 marque la fin des stages de Léandra Pacary (Assis-
tante de Communication) et Coline Lenseigne (Assistante 
chargée de projets). Par la suite, Thomas Pavis, Irène Al-
barel (Assistant·es chargé·es des projets) et Yuna Salmon 
(Assistante en charge des partenariats), ainsi que Orlane 
Jadeau et Sarah Dias Marques (Assistante de Communi-
cation) ont rejoint l’équipe. Début octobre, Léa Dufour a 
commencé son alternance d’un an au sein de notre pôle 
communication. Dans le cadre du partenariat avec l’entre-
prise sociale Vendredi, Corentin Hardy nous a aussi prêté 

main-forte pour l’évolution du site Biofermes et la mise en 
place de la nouvelle Lettre d’info du projet.

Nos co-président·es en action  
Nos co-président·es ont aussi été actif·ves. Par exemple, 
Jacques Godard a participé, pour SOL, à différentes ren-
contres de la société civile et institutionnelles au sujet 
de la réforme de la PAC (Politique Agricole Commune) 
et des droits des paysan·nes. Matthieu de Maupeou a 
assisté à différentes rencontres institutionnelles. Cécile 
Bes aide au développement local de SOL en Occitanie.

Clotilde Bato, Déléguée Générale de SOL, s’est investie en tant que tréso-
rière au sein de la plateforme Pour une autre PAC et du CRID, au sein du Comité de direc-
tion du CFSI, ainsi que dans la Commission Agriculture et Alimentation de Coordination 
Sud. En parallèle, elle s’est rendue régulièrement à la Ferme Sainte Marthe Sologne pour 
le suivi du projet Biofermes. Elle est aussi devenue la présidente du Comité d’impartialité 
du groupe Ecocert. En mai, elle s’est rendue avec Cécile Bes, co-présidente de SOL, sur 
l’espace test Terracoopa pour échanger avec les acteur·trices de la coopérative occitane. 
En parallèle, elle suit au quotidien la préparation de la marche mondiale Jai Jagat 2020.

Audrey Boullot, Responsable des programmes, a participé en avril au 2nd 
Symposium de la FAO, à Rome, où le projet Graines de l’Espoir a été mis à l’honneur. Elle 
s’est également rendue au Printemps du pôle InPACT. Tout au long de l’année, elle a échan-
gé avec des organisations européennes sur l’agroécologie en Afrique de l’Ouest. Enfin, en 
plus d’une mission de conseil en Inde en octobre, elle a mené différentes missions de suivi 
et d’évaluation au cours de l’année au Sénégal, en France et en Inde. En octobre, elle a 
participé au Congrès de la Biodiversité à Delhi, organisé par notre partenaire, Navdanya.

 Émeline Ganis, Animatrice Réseaux, a rejoint l’équipe en mai. En lien avec 
les organisations françaises et les acteur·trices du projet Biofermes en France, elle a sillon-
né l’Hexagone durant l’été et l’automne pour échanger avec les différent·es acteur·trices et for-
mé·es des petites fermes formatrices. Elle a aussi fait plusieurs visites à la Ferme Sainte Marthe 
Sologne. Elle a également animé deux Rencontres Inter-acteurs sur la formation et l’installation 
paysanne afin de préparer notamment la prochaine campagne «Tablons sur nos Paysans» qui 
sera portée par la Plateforme pour une Autre Pac début 2019..

  Axelle Nawrot, Chargée de Communication, a géré l’envoi des contre-
parties pour les 366 contributeur·rices de la campagne de crowdfunding Biofermes et le 
bilan de fin de campagne. Durant l’été, elle est allée à la Ferme Sainte Marthe Sologne 
dans le cadre des actions post-campagne Biofermes. En parallèle, elle a travaillé sur l’amé-
lioration des outils de communication de SOL et la gestion des différents événements. 

   Yuna Salmon, Chargée de Projets Afrique, a pris son poste en septembre 
après un stage de 6 mois chez SOL. De septembre à décembre, elle a travaillé plus spé-
cifiquement sur le projet Valorisation des céréales locales, (dont la deuxième phase a été 
entamée en septembre 2018 pour le renforcement de la filière céréales locales), et Biofermes 
Sénégal dans l’optique de son départ au Sénégal, en janvier 2019 pour assurer le suivi des 
projets. 

Samedi 3 mars à la Bellevilloise (Paris), SOL a participé 
à la 2e édition de « Sortons l’agriculture du Salon ». Cet 

événement était dédié à la valorisation des alternatives 
agricoles. Clotilde Bato, Déléguée Générale de 
SOL, a animé la table ronde « Construire ensemble 
l’agriculture de demain ». 4 acteurs du projet Biofermes 
sont intervenus : Philippe Desbrosses (fondateur 
d’Intelligence Verte), Perrine Hervé-Gruyer (cofondatrice 
et formatrice de la ferme du Bec Hellouin), Michel 
Vampouille (administrateur de Terre de Liens) et Paul 
Reder (administrateur de la FADEAR).

8 février : [Agroécologie] : Défis et réussites 
collectives (Mairie du 2e arrondissement)
L’événement a été réalisé en partenariat avec le CRID et 
nous avons opté pour une forme nouvelle : la projection 
du film documentaire « L’agroécologie dans l’oasis de 
Chemini », puis l’organisation d’un débat avec Mabrouk 
Jabri (Membre de l’Association de sauvegarde de 
l’Oasis de Chemini), Bertha Gielge (Chargée du projet 
Biofermes pour l’ONG des Villageois de Ndem) et 
Audrey Boullot (Responsable des programmes de SOL).

31 mai : [Du champ à l’assiette] « Paysans 
et citoyens engagés pour demain » (Mairie 
du 2e arrondissement). Avec la participation de 
Jacques Godard (co-président de SOL), Maud Granger 
Remy (administratrice du réseau AMAP Île-de-France) 

et Xavier Hamon (chef cuisinier engagé et membre de 

l’Alliance Slow Food des cuisiniers).

12 octobre : «Cultivons notre confiance pour 
la planète» avec Satish Kumar. SOL a participé à 
l’organisation de ce grand événement qui a eu lieu au 
Grand Rex.

28 novembre : [Jai Jagat] : « Une marche 
pour tout changer ». L’événement a été réalisé en 
partenariat avec le CRID. Autour de la table étaient 
présents : Rajagopal P.V. (porte-parole d’Ekta Parishad 
et initiateur de la Jai Jagat), Sissoko Anzoumane (porte-
parole de la Coalition internationale des sans-papiers et 
migrants), Clotilde Bato (Déléguée générale de SOL), 
Sébastien Bailleul (Délégué général du CRID), Christiane 
Botbol (membre d’ATD Quart Monde) et Pauline Boyer 
(membre d’ANV-COP21 et du Mouvement Alternatiba). 
La soirée était animée par Bénédicte Manier (journaliste, 
spécialiste de l’Inde).

Cette année encore, un grand merci à nos bénévoles fidèles et actifs qui nous épaulent au quotidien 
dans la réalisation de nos actions de sensibilisation et de communication en France.

Nos événements Notre équipe en action
Comme chaque année, l’équipe de SOL, solidement soutenue par ses bénévoles, 
a organisé des soirées et événements dans l’objectif de sensibiliser et de partager 
autour des thématiques supportées par l’association. En 2018, 5 événements ont eu 
lieu à Paris.

Derrière nos projets et nos actions, il y a toute une équipe qui agit au quotidien : 

Les apéros thématiques de l’année 2018

Zoom sur « Sortons l’agriculture du Salon »

Ils nous soutiennent lors de nos événements
Vous souhaitez en savoir 
plus ? Retrouvez la page 
« Événement » sur le site  
www.sol-asso.fr
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En 2018, 8 newsletters ont été envoyées à notre base de 3 600 abonné·es. La nouveauté de cette année 
est la création de lettre d’info spécifique au projet Biofermes : cette lettre trimestrielle s’adresse notam-
ment aux soutiens de la campagne Biofermes afin qu’ils puissent être tenus informés des avancées du 
projet en France, en Inde et au Sénégal. 

Productions visuelles et institutionnelles 
En 2018, SOL a continué son travail d’harmonisation, d’amélioration et de clarification de ses outils, 

dans un souci de transparence et de visibilité. Outre le travail 
sur le site Internet, le rapport d’activité 2017 a été remanié et 
réduit, un Essentiel a été créé, 5 vidéos sur nos activités et 8 
infographies sur les projets ont vu le jour.

Zoom sur la campagne sur l’engagement
De mi-novembre à fin décembre 2018, une campagne sur 

l’engagement a été menée sur les réseaux sociaux et auprès 
de nos soutiens. Elle accompagnait l’appel à don de fin d’an-
née. 1 visuel spécifique a été créé à cette occasion ainsi que 
8 interviews–témoignages (dont 4 vidéos) de donateur·rices, 
membres de l’équipe, bénévoles et partenaires pour qu’ils ex-
pliquent leur engagement auprès de SOL. 

La période a également été propice à l’envoi d’un sondage 
sur l’engagement auprès de nos sympathisant·es. Le question-
naire a été envoyé à plus de 5 000 personnes ayant déjà eu un 
contact avec notre association. Les chiffres notables : 

•	 44,3 % des répondant·es nous connaissent depuis 1 à 3 ans et 37,1 % depuis moins de 1 an. 

•	 Plus de 80 % des répondant·es connaissent et soutiennent le projet Biofermes France. 

•	 Nous sommes reconnus pour nos actions en faveur de l’amélioration des besoins des paysans et pay-
sannes (79,45 %), de la protection de la biodiversité (76,71 %) et de la souveraineté alimentaire (63 %).

Le partenariat entre SOL et les organisations qui nous appuient est envisagé sur le 
long terme et fondé sur une véritable relation de confiance et source d’enrichissement 
pour chacun·e. De plus, il existe de nombreuses manières pour une organisation de 
s’engager à nos côtés.

•	 la Fondation RAJA-Danièle Marcovici nous a apporté un soutien financier sur nos projets 
indiens (Graines de l’Espoir et Biofermes Internationales Inde), 

•	 la Fondation de France soutient nos fonds structurels, a mis à disposition ses locaux pour 
accueillir les Rencontres Inter-acteurs sur la formation et l’installation paysanne, et aide le déve-
loppement de la visibilité de notre association

•	 le Fonds de Dotation Ecodota a communiqué et présenté nos projets à différent·es acteur·rices, 

•	 Léa Nature et Kaoka nous ont offert leurs produits alimentaires pour nos événements,

•	 la Mairie du 2e arrondissement de Paris, a mis à notre disposition des salles pour la réali-
sation de nos soirées événements,	

•	 l’Agence O nous a aidé au développement du site Internet Biofermes, 

•	 l’entreprise RERP a travaillé sur notre référencement sur la toile, 

•	 ou encore Guillaume Buleté, d’At.GB, nous a conseillé sur la définition de notre stratégie de 
communication et a monté les vidéos de la campagne sur l’engagement.

Le 26 mai 2018, Le Règlement européen sur la protection des données personnelles (RGPD) est entré en 

vigueur. L’équipe de SOL s’est préparée à cette nouvelle législation et mis à jour son système de gestion 

et de suivi des données personnelles.

Nos partenaires Sites Internet  
et développement digital

Les réseaux sociaux

La lettre d’information

Nos partenaires nous appuient au quotidien pour la réalisation de nos actions en 
France, en Inde et au Sénégal. Nous avons la chance de pouvoir compter sur leur 
soutien, un grand merci !

Par exemple en 2018

La consultation de notre page Facebook a continué de pro-
gresser en 2018. Au 31 décembre 2018, nous avions 3 338 abon-
né·es sur notre page. Ainsi, au cours de l’année 734 nouvelles 
personnes se sont abonnées, soit une augmentation de 18,2 %. 
Pour la page Biofermes, nous comptons une augmentation de 
plus de 997 abonné·es, qui s’explique par le succès de la cam-
pagne Biofermes qui a eu lieu fin 2017. 

Sur Twitter, la page de SOL a bien progressé avec un nombre 
d’abonnements qui a augmenté de 33,64 %. Au 31 décembre 
2018, la page comptait 1 434 abonné·es.
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•	 Janvier : Participation à la rédaction de la revue Afrique durable 2030 : L’agriculture africaine : les 
défis de nourrir la population, développer l’économie et préserver l’environnement

•	 24 janvier : Le Huffington Post présente la Jai Jagat 2020 : Dès 2018, des milliers d’Indiens enta-
ment des marches pour changer le monde .

•	 24 janvier : Libération, La vie néopaysanne, mode d’emploi

•	 8 février : La Lozère Nouvelle consacre un article à Audrey Boullot : Responsable des programmes 
chez SOL et présente les activités de l’association : SOL comme solidaire 

•	 8 février : Jacques Berthelot, expert auprès de SOL, publie un article sur les accords de libre-
échange dans le journal Le Débat Ivoirien : Des droits de douane au taux de protection agricole total 
: le cas des échanges Union-Européenne - Afrique de l’Ouest

•	 21 février : Médiapart, Marcher avec les exilés pour nos propres libertés (Jai Jagat 2020)

•	 12 mars : Villages magazine valorise le projet Biofermes dans un des articles de sa revue : Projet 
Biofermes, comment soutenir les petites fermes ?

•	 Mars/avril : Inf’OGM publie un article d’Audrey Boullot : OGM et développement, des institutions 
tiraillées

•	 21 juin : ARC 2020 diffuse un autre article d’Audrey Boullot : The future is small! SOL-idarity in 
France and beyond

•	 16 novembre : La Relève et la Peste interview Rajagopal P.V. à propos de la Jai Jagat 2020 : Jai 
Jagat 2020, une marche mondiale pour la justice et la paix

•	 19 novembre : France Fraternité publie sur Youtube : Figures de l’engagement : Clotilde Bato

•	 22 novembre : À l’occasion de la venue de Rajagopal P.V. en France, invité par SOL pour présen-
ter la Marche Jai Jagat, Reporterre publie un article qui retrace l’histoire de Rajagopal et de son 
engagement au service de la non-violence : Les luttes non-violentes de Rajagopal, activiste indien 
bientôt à Paris

Comment nous aider ?
Vous souhaitez nous aider et vous mobiliser pour nos actions et nos valeurs mais vous 
ne savez pas par où commencer ? Vous pouvez vous engager de multiples manières :

Faites un donDevenez 
bénévole

Adhérez à notre  
association

Faites un legs  
ou une donation

Suivez-nous sur les réseaux 
sociaux

Achetez sur notre  
boutique solidaire

Participez à  
nos événements

Engagez votre 
entreprise

Revue de presse 2018

Vous souhaitez lire ces articles ? 
Retrouvez-les dans la page « Revue de presse » sur www.sol-asso.fr
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